
Nicolas DESROCHES 

Biographie succincte 

 

Probablement né entre 1630 et 1640, auteur supposé d’un Traité sur la Marine (vers 1657-

1661) conservé à la Bibliothèque nationale de France, Nicolas Desroches publie un 

Dictionnaire des termes propres de la Marine en 1687 (Paris, Aimable Auroy, in 8°, pages). 

En l’état actuel des recherches lexicographiques, il s’agirait d’un des premiers voire du premier 

dictionnaire spécifiquement maritime. Ceci bien que des glossaires en existent depuis le début 

du XVIIe siècle ; que le vocabulaire technique de la mer fasse partie des premiers dictionnaires 

de la langue française ; que d’autres publications l’incorporant paraissent à la même période 

(Dassié, architecture navale, 1677 ; Guillet de Saint Georges, les Arts de l’homme d’épée ou 

dictionnaire du gentilhomme, 1678, Paris, Gervais Clouzier, avec 200 pages sur l’art de la 

navigation ; Ozanam, dictionnaire mathématique, 1691). 

Débutant sa carrière sous Louis XIII, Nicolas Desroches est officier de la marine royale. Fait 

lieutenant de vaisseau en 1671, il publie son dictionnaire sous ce grade avant d’obtenir celui de 

capitaine de vaisseau en 1693. Son objectif est pédagogique et participe ainsi à l’ambiance du 

jeune règne de Louis XIV qui, encouragé et soutenu par Jean-Baptiste Colbert, secrétaire d’Etat 

à la marine, développe sa flotte de guerre et la formation de ses officiers de marine. Leur 

éducation est clairement visée par Desroches qui l’indique dans sa préface. Dans son 

dictionnaire, tous les termes techniques de construction navale et de navigation sont définis, 

précisés, analysés et accompagnés en dernière partie d’une liste de pavillons identifiant les 

différentes nations maritimes de l’époque. 

Marin aguerri, Nicolas Desroches publie une nomenclature de son cru, précise et fonctionnelle, 

principalement destinée à son milieu professionnel. La qualité descriptive de son dictionnaire 

explique les nombreuses reprises dont il est l’objet sans pour autant être cité. Au XVIIIe siècle, 

à cette source s’ajoutent les ouvrages scientifiques et techniques (Bouguer père et fils ; 

Duhamel du Monceau ; Bezout, etc.) dans la formation des futurs officiers de marine, dont 

nombre servent aussi de nouvelles références aux contributeurs de l’Encyclopédie. 

 

 

 


